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bonnes, peut-être meilleures que celles-là ; mais je suis contraint de
me borner à un dernier extrait. Conseillant à ses auditeurs d'entre-
tenir une honorable ambition, il dit: "Une telle ambition est peut-
être la meilleure sauve-garde contre la corruption politique : elle à
autant d'effet dans ce sens qu'en a un amour pur pour nous protéger
contre le dévergondage. Tennyson vous enseigne un moyen de
protection très efficace, quand il vous dit, dans sa splendide description
des effets de l'amour sur rélévation du caractère, spécialement pour'
'a jeunesse et la première virilité: 'Ne jamais dire une calomnie, et
ne jamais y prêter l'oreille; passer tranquillement sa vie dans-la
chasteté la plus parfaite ; n'aimer qu'une femme, s'attacher à elle,
travailler noblement jusqu'à ce qu'on l'ait obtenue : je ne crois pas
qu'il y ait, sur la terre, de plus délicieux enchaînement qu'un premier
amour. Non-seulement il façonne le caractère, mais il enseigne les
pensées élevées, les paroles aimables, la politesse, le désir de la
renommée, l'amour de la vérité,-enfin tout ce qui fait un homme.'
Ces paroles ne sont pas seulement nobles : elles sont encore pro-
fondément vraies,-aussi vraies au point de vue physiologique qu'au
point de vue psychologique. Ce sont des paroles que tous les jeunes
Canadiens et les jeunes Canadiennes feraient bien d'apprendre par
cœur, d'étudier et de mediter. Elles donnent, sur les relations qui
doivent exister entre les deux sexes, la juste notion du véritable
esprit chevaleriesque et chrétien ; elles font appel à ces sublimes
instincts que nous avons hérités de nos aïeux teutons: je veux dire
cette considération et cette estime innées pour la femme, que Tacite,
il y a dix-huit cents ans, remarquait comme une des plus admirables
qualités des nations de race germanique, comme une de ces vertus
qui ont leur récompense dans cette vie aussi bien que dans la -vie
future."

D'après ce que je viens d'écrire, on croira volontiers que Sir
Richard Cartwright est, au Canada, une des personnalités les plus
puissantes de la vie publique. Si je voulais essayer d'établir un
parallèle, à la manière de Plutarque, entre lui et quelque autre per-
sonnage doué de qualités identiques, ayant vécu dans des circons-

tances semblables, je devrais choisir un nom dans cette héroïque
période de l'histoire, où des hommes d'une intégrité inflexible risquaient

leur fortune, leur vie même et tout ce qu'ils possédaient de plus
précieux, au. service de leur pays. ,Façonné dans l'antique moule


